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LIBRAIRIE1 15, BOULEVARD RASPAILR. DU C. SEINE 35.806
 BULLETIN MENSUEL DE
 Dans cette liste sont indiqués, chaque mois, les ouvrages qui, à divers titres, nousparaissent dignes d'être signalés à l'attention des lecteurs et des bibliophiles. Un bul-letin beaucoup plus complet est envoyé régulièrement et gratuitement à quiconque enfait la demande.
 NOUVEAUTÉS
 LITTÉRATURE GÉNÉRALE, ROMANS, ETC.
 1. ALAIN. Jeanne d'Arc3 fr.2. ARDEL. L'Imprudente aventure. 7.503. ARNAC. 83 centimètres d'aventures.Prix 10 fr.
 4. P. Bouci-iardon. Le crime du châteaudeBitremont. 7.50
 5. CAMI. Les exploits galants du baronde Crac 7.50
 6. P. CHAMPION. Le Roi René écrivain.*
 Prix 25fr.7. A. CHEVRILLON. Derniers refletsàà
 l'Occident. 7.508. M. DEKOBRA. Grain d'Cachou. 7.509. F. DELHORBE. Une saison chez lesfemmes7 fr.
 10. F. DUHOURCAU. La Demi-morte. 6.7511. L. DUMUR. La Croix-Rouge et la
 Croix Blanche. 7.5012. DE LA Fouchardière. Au pays des
 chameaux. 7.5013. FRANC-NOHAIN. Le Cabinet de lecture,
 2e série 7.5014. Galtier-Boissière. La bonne vie. 7.5015. R. HESSE et L. NASTORG. Leur ma-nière. 7.50
 PHILOSOPHIE SCIENCES POLITIQUE DOCUMENTATION 137. P. M. BONDOIS. Le Maréchal de Bas-
 sompierre 20 fr.38. G. Jean-Aubry. La Musique et les
 Nations. 10 fr.
 39. J. DE Marliave. Les Quatuors deBeethoven 30fr.
 1 ÉDITIONS DE BIBLIOTHÈQUE 142. Demosthène. Harangues, tome II,
 texte traduit par M. CROISET. 20 fr.43. EscHYLE. Tome III L'Orestie, texte
 traduit par P. MAZON. 20 fr.44. C. HUART. La Perse antique et la civi-
 lisation iranienne. 20 fr.
 45. H. DE RÉGNIER. Œuvres, tome V.Prix. 18 fr.
 VOIR CI-APRÈS LE BULLETIN DE COMMANDE
 GALLIMARD
 TÉL. FLEURUS 24^84
 ULnobMbMbnlù BIBLIOGRAPHIQUES1
 16. Histoires Gasconnes7.5017. M. JADE. Le masque du génie 7.5018. G. Kahn. L'aube enamourée.. 7.5019. P. Loti. Journal intime. 6.7520. C. MARBO. Le Perroquet bleu.7.5021. Mémoires de Radiolo 7.5022. P. MILLE. Le Diable au Sahara. 7.5023. H. POURRAT. A la belle Bergère. 7.5024. R. PuAux. La grande Vague.. 7.5025. R. RADIGUET: Les Joues en Feu. 7.5026. E. REr) De l'Amour7.5027. G. Rivollet. Les trois Grâces. 7.5028. I. SANDY. L'Homme et la Sauvageonne.Prix 7.50
 29. R. SIEGFRIED. Lettres et Discours surles Passions 15 fr.
 30. C. STERNHEIM. Napoléon 12 fr.31. A. DE TARDE. Allegra ou le Clos des
 Loisirs 7.9532. M. TINAYRE. Undrame de famille.
 Prix 7.5033> L. TREiCH. Histoire de vacances.5 fr.34. R. DE'LA Vaissière. Labyrinthes.5 fr.35.O. Wilde. Théâtre à lire 15 fr.36. S. YOUCHKIEVITCH. Dans la Peur. 7.50
 40. L. THOMAS. Le Sauvetage du Franc.Prix. 3o fr.
 41. G. VALOIS. L'Etat, les Finances et laMonnaie 25 fr.
 46. TACI'I'E. Annales. Tome III, texte tra-duit par H. ,Goelzer t6 fr.
 47. A. TCHEKHOV. Théât.e, tome III. 9 fr.48. J.Tellier. Œuvres complètes, tome II.Prix 15fr.
 49. Virgile. Tome I Bucoliques, textetraduit par H. GOELZER. 9 fr.
 N. R. F.
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I BULLETIN DE RENSEIGNEMENTS BIBLIOGRAPHIQUES (suitb IRÉIMPRESSIONS
 50. Robert-Robert. Le Guide du Gour-) mand 10 fr. 51. A. SAVIGNON. Filles de la pluie. 7.50152. A. SuAR>a. Sur la Vie, tome L 9 fr. t1 ÉDITIONS DE LUXB. OUVRAGES D'ART 1
 53. M. J. BALLOT. La Céramique française.Prix gofr.
 54. Cn. BESNARD. L'Art décoratif moderneet les Industries d'art contemporaines.Prix 10 fr.
 55. M. Boissard. Madame Cantili. 112 fr.
 56. Gico CHARLES. Jeux Olympiques.Prix. rofr.
 57. G. Duhamel. Suite Hollandaise, ill.par G. Tinta 60 fr.
 58. P. Fort. Ile de France. 35 fr.59. A. FRANCE. La Comédie de celui qui
 épousa une femme mueite, ill. parI G. Dixaw 112 fr.
 60. G. Gkoslier. La Sculpture khmèreancienne. 60 fr.
 61. P. LECLÈRE. Venise, seuil des eaux,avec i1 aquarelles de VAN Dongen.Prix 350 fr,
 62. A. MARIE. Le peintre poète LouisBoulanger. 5o fr.
 63. A. MAUROIS. Les Silences du ColonelBramble 35 fr.
 64. M. MIGEON. L'Art chinois 90 fr.65. L. MoNOD. Le'Prix des Estampes an-
 ciennes et modernes. 30fr.66. Poésies de Musset 35 fr.67. F. Poncetton. Les Erotiques Japonais.
 100 planches 1650 fr.68. P. Revi^dy. Ecumes de la Mer. 10 fr.
 6<). Vili.iers DE L'ISLE Adam. ContesCruels, ill. par VIGOUREUX. 25o fr.
 ,70. Voltaire, L'Homme aux quaranteécus, ill. par J. Hémard )6j fr.
 BULLETIN DE COMMANDE.
 FRAIS DE PORT EN SUS POUR TOUS LES VOLUMES
 Veuillez m'envoyer (1) contre remboursement ce mandat chèque joint par le
 débit de mon compte (2) les ouvrages indiqués dans le BULLETIN DE RENSEIGNEMENTS
 BIBLIOGRAPHIQUES sous les numéros
 , -
 _n.uu.n.u.
 NOM Signature:
 ADRESSE
 u
 (0 Pour économiser du temps et de l'argent, utilisez notre carnet de commandes. Pour cela il
 suffit d'avoir un compte-courant. (2) Rayer les indications inutiles.(9)
 N. R. F.
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Pour paraître le ler Septembre
 COLLECTION D'ANAS
 PROPOS, ANECDOTES ET VARIÉTÉS RECUEILLIS PAR
 léon' treich
 N°s
 Histoires anglaisesUN VOLUME iN-24 5 fr.
 Il a été tiré de cet ouvrage, le se fie la Collection d'Anas, 65 exemplairessur vélin de chiffon rose des papeteries Lafuma Navarre, dont 1horscommerce, marqués de A à 0, et 50 exemplaires, numérotés de i à 5o *£O fr.
 Les Anglo-Saxons qui sont très amateurs de « petites histoires » publientchaque année un grand nombre de recueils anecdotiques semblables à ceux quenous faisons paraître chaque mois.
 Nos HISTOIRES ANGLAISES sont un choix des meilleures, des pluscaractéristiques, de ces courts et savoureux récits.
 Suivront des Histoires allemandes, des Histoires slaves, des Histoiresitaliennes, etc,
 Le ler Novembre
 HISTOIRES DE CHASSE
 Le ler Janvier
 HISTOIRES DE THEATREEnsuite
 HISTOIRES POLITIQUES,SPORTIVES,
 GAULOISES,MÉDICALES,etc., etc. etc.
 ACHETEZ CHEZ VOTRE LIBRAIRE
 Le 1" Octobre
 L'ESPRIT DE GEORGES CLEMENCEAU
 Le 1'* Décembre
 L'ESPRIT D'AURÉLIEN SCHOLL
 Ensuite
 L'ESPRIT DE GEORGES FEYDEAU,BERNARD SHAW.
 MAURICE DONNAY,FORAIN,
 etc. etc. etc.
 N. R. F.
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NOUVEAUTÉS
 LUC DURTAIN
 CONQUÊTES DU MONDE
 MA KIMBELLROMAN
 UN VOL. IN-lé DOUBLE-COURONNE 7.50
 EXTRAITS DE PRESSE (suite)
 Simple récit d'un voyage en motocyclette sur la côte dite d'Azur, où le vrai et vivantpersonnage, rendu avec un admirable sens de l'expression motrice, c'est le complexede chair, de métal, de mouvement, de poussière et de bruit qu'est l'homme sur samachine. A. Thibaudet, Europe Nouvelle, n juillet 1925.
 Peu de romans contemporains prouvent une pareille impression de santé, de rapiditéet d'aisance. Depuis les pages fameuses des Copains, consacrés par Jules Romains, àdire la volupté d'une promenade à bicyclette, jamais on n'avait décrit avec un lyrismeaussi intense la sensation de la route avalée, du paysage annexé, la joie brutale etsaine de l'élan vers l'horizon, de la vie décuplée en fuite à travers le vent.LUC DURTAIN peut poursuivre, et nous attendons de lui encore bien des oeuvresriches et amples à l'égal de celle-ci la série des romans dont MA KIMBELL faitpartie ajoutera à l'histoire des lettres françaises.
 EMMANUEL Buenzod, Galette de Lausanne, 22 juin 1925.
 Je n'ai pas besoin de recommander ce livre aux sportifs ils se l'arracheront ils ytrouveront même des recettes de « dépannage » fort minutieuses. Je le recommandeaux gourmets, qui y trouveront la recette de l'aïoli aux philosophes, qui le méditerontavec fruit aux touristes, car ils y verront quelques itinéraires provençaux à éviter etquelques hôtels à fréquenter aux hommes de lettres,, car ils y apprendront que la vieest sur les routes et non à l'ombre des bibliothèques.
 GuY LAVAUD, Dépêche de Brest, 15 juin 1925.
 Ce livre est toute joie et toute santé. Après avoir lu MA KIMBELL, on se sent
 plus vivant et plus heureux d'exister. ALAIN Lemjère, La Galette du Franc, 6-6-25-.Les séductions'de ce livre sont complexes mélange d'odeur de pins, de fleurs, decuisine provençale, de graisse et d'essence, sans négliger les parfums discrets d'unehistoire d'amour. HENRI CABRILLAC, L'Ane d'or, juin 1925.
 L'excellent écrivain qu'est l'auteur a su merveilleusement y unir dans une parfaiteharmonie le goût et la mesure classiques aux procédés des novateurs tentant de réa-liser un art moderne qui serait celui du mouvement. Il sait, dans le tourbillonne-ment et la vitesse, placer la ligne immuable et caractéristique, fa tache de couleur, levolume qui se modifie sans cesse, l'objet, arbre ou maison qui fuit, et composer unensemble harmonieux, indécis et fort. Il y a vraiment là une figure d'art nouvelle etdont il faut louer l'auteur d'avoir gravé les traits.A lire. LES TREIZE, Intransigeant, 27 juillet 1925.
 LUC DURTAIN, puissant romancier de Dou^e Cent Mille et de La Source Rouge, enpoursuivant la vaste synthèse entreprise depuis 1922 dans ses Conquêtes du Monde, aété naturellement amené à célébrer, sur un mode romancé et philosophique, la tech-nique et la volupté du sport. 11 y avait, semble-t-il, quelque droit.
 JEAN Fannius, Les Noui~clles,5 juin 192;.
 nryr ACHETEZ CHEZ VOTRE LIBRAIRE-Zî-N. R. F.
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NOUVEAUTÉS
 ANDRE BEUCLER
 LA VILLE ANONYMEROMAN
 UN VOLUME IN-I6 DOUBLE-COURONNE 7.50
 EXTRAITS DE PRESSE
 Le premier roman de M. ANDRÉ BEUCLER. une des révélations littéraires del'année. EDMOND JALOUX, Les Nouvelles Littéraires, 2*5-4-25.Je suis sûr que LA VILLE ANONYME sera remarquée, pour tout le talent quiy a été dépensé. J.-J. VAN DOOREN, Midi, 28-6-25.
 LA VILLE ANONYME nous révèle un extraordinaire tempéramment de rêveur,selon Rimbaud, on dirait aujourd'hui, de visionnaire, et d'écrivain, ou bien d'ob-servateur qui transpose sur des plans inattendus. A lire les dernières pages dulivre où l'intelligence a bien voulu céder le pas au sentiment, on se persuadeencore mieux de la place de choix que pourrait occuper demain, dans les lettresfrançaises, cet écrivain de vingt-sept ans.
 PIERRE Bonardi, L'Ere Noevelle, 17-7-25.
 Je suis persuadé que les livres ultérieurs de cet écrivain achèveront de mûrir l'in-contestable talent qui se fait jour en cet ouvrage initial. enregistrons avec plaisirla venue de M. ANDRE BEUCLER qui, dès ce premier ouvrage d'ailleurs,s'affirme un écrivain du plus rare et du plus original mérite.
 GEORGES PETIT, La Revue Nouvelle, 15-7-25.
 Le moins qu'on puisse dire du roman de M. ANDRÉ BEUCLER, c'est qu'il estbouillonnant d'idées et d'aperçus curieux sur les hommes et les choses. sous soncaractère d'observateur joliment narquois, ne dissimulc-t-il pas un moraliste trismaître de ses sensations et qui n'ignore pas l'art de jongler avec son imagination,laquelle d'ailleurs est fertile. M. André Beucler sait écrire et nul ne s'entendmieux à juxtaposer des mots dont l'ensemble constitue, parfois, une belle etpuissante harmonie. MARC VARENNE', La Renaissance politique, 4-7-25.
 Il est plein des plus originales intuitions. Cette œuvre révèle un tempérament.LOUIS PAYEN, La Presse, 2-7-25.
 C'est un des plus étonnants montreurs d'images que nous ait donné la généra-tion d'après guerre. ROBERT BuRNAND, L'Avenir, 26-7-25.
 Voici le premier roman de M. ANDRÉ BEUCLER et c'est déjà une oeuvre quine peut passer inaperçue et retient l'attention par sa forme autant que par sonsujet. Le pittoresque qu'on peut y trouver n'y est pas superficiel, il dénote chezl'auteur de belles qualités et une imagination originale. Les images sont nom-breuses, mais toujours imprévues, précieuses et précises souvent, jamais banales.
 Comœdia, 30-7-25.Il y a chez M. ANDRÉ BEUCLER les éléments d'un écrivain de premier ordre.Il y a dans LA VILLE ANONYME assez d'originalité, de puissance d'évocation,d'humour et de poésie pour attirer l'attention des lettrés et justifier leur sympa-thie. On y trouvera de-ci, de-là, des évocations magistrales, entre autres, unesorte de vision foudroyante de l'Europe telle qu'elle doit apparaître au conducteurd'une locomotive qui s'en irait de Vladivostok à l'Ile de France (page 85). ladescription du chaos que représente le petit groupe d'êtres au fond d'un coinperdu est d'une telle force qu'elle en est inoubliable.
 EDMOND JALOUX, Les Nouvelles Littéraires, 4-7-25.
 A CHE TEZ CHEZ VO TRE LIBRAIREN. R. F
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my NOUVEAUTÉS
 SALOMON POLIAKOV
 LE MESSIE SANS PEUPLEROMAN
 VERSION FRANÇAISE DE J. KESSEL
 UN VOL. IN-I66 DOUBLE-COURONNE 7.50
 EXTRAITS DE PRESSE
 Un vaste roman de SALOMON POLIAKOV dont J. Kessel donne une vibranteversion française. Sans l'inhumaniser l'auteur a réussi à magnifier la figure de ceMessie avec ses doutes, ses extases, sa confiance; il a rendu intensément dramatiquel'instant du dédoublement où, victime d'une diabolique épreuve spirituelle,l'homme Sabbataï se détache comme le peuple de ce Messie au turban vert.
 RENÉ LALOU, Journal Littéraire, 17-7-25.
 Beau livre ardent et dans lequel on voit tour à tour une foi intense et une rési-gnation profonde. Etude très poussée de l'âme humaine avec ses aspirations, sesdécouragements. M. J. Kessel a heureusement traduit ce livre en lui laissanttoute sa richesse d'expression et toute sa couleur.
 LES TREIZE, Intransigeant, 20-7-25.
 Sur ce thème magnifique, M. POLIAKOV a brossé une vaste épopée mystique,mêlée à l'étude protonde de cette âme pure et modeste où naît la croyance inouïede l'élite divine. Toute l'âme juive, mystique, sensuelle, bafouée, inquiète, sou-tenue par une longue expérience, éclate dans ces pages farouches, tendres etferventes, et à leur terme, d'une résignation si noble.
 Louis Martin-Chauffier, La Galette du Franc, 17-7-25.
 C'est l'histoire de Sabbataï Zevi que SALOMON POLIAKOV nous présente dansce livre avec une puissance d'imagination qui ne saurait exclure la sûreté de ladocumentation. M. J. Kessel ceci ne saurait nous étonner a su rendredans sa traduction française toute l'âpreté, toute la couleur, toute la fièvre de ceroman. MARC VARENNE, La Renaissance politique, 18-7-25.
 Ce sujet a beaucoup de pathétique et de grandeur. il a de la flamme, de lacouleur et vaut d'être lu. PIERRE Lcewel, L'Eclair, 16-7-25.
 Une grande puissance d'évocation, une âpre et ardente ferveur animent ce livre,qu'entraîne une sorte de mouvement épique et dont certaines peintures d'uncoloris éclatant, atteignent à une beauté et à une grandeur singulières.
 JACQUES PATIN, Le Figaro, 25-7-25.
 Un des meilleurs livres que pour ma part j'aie lu depuis longtemps, large, aéré,dramatique, bien appuyé" sur l'histoire, ouvrant sur la vie de la Juiverie duxvme siècle des aperçus curieux, vivants, nous faisant assister à l'existenceprofonde d'un peuple dans un moment tragique de sa course à travers les siècles.
 PIERRE DOMINIQUE, Le Soir, 14-8-25.
 L'œuvre de M. POLIAKOV est une œuvre documentée et, en même temps quesuivant de très près la vérité historique, une œuvre romanesque bien menée. Al'heure où la question sioniste préoccupe tous les esprits, voilà un livre de hautintérêt LE MESSIE SANS PEUPLE est un très beau livre et il faut
 remercier J. Kessel de nous l'avoir fait connaître. Hvp, Le Peuple, 17-8-25.
 my ACHETEZ CHEZ VO TRE LIBRAIREN. R. F.
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LA NOUVELLE
 Revue FRANÇAISEREVUE MENSUELLE DE LITTÉRATURE ET DE CRITIQUE 12* ANNÉE
 DIRECTEUR JACQUES RIVIÈRE (1919-1925)Directeur GASTON GALLIMARD Rédacteur en chef JEAN PAULHAN
 PARAIT LE 1er DE CHAQUE MOIS
 LA NOUVELLE Et Kl LE FUAXÇAMSEpubliera dans ses prochains numéros
 RELLA, roman, par JEAN GIRAUDOUXPROPOSITIONS ET REFLEXIONS SUR LE VERS FRANÇAIS,
 par PAUL CLAUDELREFLEXIONS, par PAUL VALÉRY
 LETTRE OUVERTE SUR L'EXOTISME, par LÉON-PAUL FARGUERÉCRÉATION MÉTAPHYSIQUE, par JULIEN BENDA
 ESSAI, par MARCEL ARLANDPRUDENCE II VUTECHAUME, par MARCEL JOUHANDEAU
 HERAULT HE SÉCHELLES et L'ELOGE DE L'AMBITION,par JEAN PRÉVOST
 POEMES de GUILLAUME APOLLINAIRE, ODILON JEAN-PERIERCONTES ET NOUVELLES, par MAX JACOB, GEORGES DUHAMEL,J. GREEN, VALERY LARBAUD, P. DRIEU LA ROCHELLE, FRANÇOIS
 MAURIAC, ANDRÉ MAUROIS, HENRI POURRAT, FRANZ HELLENS
 1 Tout nouvel ahonné recevra gratuitement le numéro consacré à 1.IACQUES RIVIERE.CONDIT IONS DE L'ABONNEMENT
 ÉDITION ORDINAIRE
 france UN AN. 42 FR. SIX MOIS 28 FR.AUTRES PAYS UN AN. 50 FR. SIX MOIS. 27 FR.
 ÉDITION DE LUXE
 UN AN FRANCE 85 FR. AUTRES PAYS. 100 FR.
 PRIX DE VENTE AU NUMÉROFRANCE 4 FR. 25 AUTRES PAYS. 4 FR. 75
 Tclcph. s FLEERCS 12-Ï9 Compte ch. postal 180.33Adresse Télégr. t KAIOHEFKIVE PARIS
 Registre du Commerce de la Seine î%"° 35.8OS
 BULLETIN »'ABOiV!fEIlEIfT
 Veuillez m'inscrire pour un abonnement de six 'mois à l'édition deIluxeREVeuillez m Illscnre pour un abonnement de SIX MOIS a mon DE LUXEde la NOUVELLE REVUE FRANÇAISE à partir du i" 192
 Ci-joint mandat chèque'*de¡ *85 fr. 100 fr.Je vous envoie par courrier de ce jour chèque postal de 42 fr. 50 fr.Veuillez faire recouvrer à mon domicile la somme de 28 fr. 27 fr.(Les quittances présenties à domicile sont majorées de 1 fr: 7/ Pour frais de recouvrement)
 A le 1 92
 Nom (Signature.)Adresse
 Rayer les indications inutiles.
 DÉTACHER LE BULLETIN CI-DESSUS ET L'ADRESSER A MONSIEUR LE DIRECTEUR
 DE LA NOUVELLE REVUE FRANÇAISE PARIS, 3, RUE DE GRENELLE (6e)
 N. R. F.
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nrf NOUVEAUTÉS
 LUCIEN FABRE
 LE TARRAMAGNOUUN VOL. IN-l6 DOUBLE-COURONNE 7.50
 EXTRAITS DE PRESSE
 Comme dans Rabevel LUCIEN FABRE manie ici les masses, avec une aisanceremarquable. Ce romancier a le don de construire de grandes fresques qu'il animed'un souffle puissant et met dans ses romans une vie intense et multiple.
 J.-J. VAN DOOREN, Midi, 22-5-25.
 Un livre à lire. où la figure du Tarramagnou prend notamment une singulièrebeauté. Léon Treich, L'Eclair, 31-5-25.
 Les figures sont hautes et sévères, comme tannées à l'air rude des campagnes.M. FABRE a déployé, dans ce livre nouveau, ses qualités maîtresses noblessede l'inspiration, charpente vigoureuse et massive de la phrase, large déploiementdes caractères. On voudrait pouvoir signaler plus souvent des ouvrages de cettetenue et de cette portée. ROBERT BURNAND, L'Avenir, 31-5-25.
 le livre fort, coloré et tragique, que vient de consacrer à la terre des Camisardsl'heureux auteur de Rabevel que l'Académie Goncourt couronna en 1923. LETARRAMAGNOU, un portrait d'un relief saisissant.
 PAUL SEIPPEL, Le Journal de Genève, 25-5-25.
 C'est un très beau roman traité avec beaucoup de puissance. Un des livres qu'ilfaut lire en ce moment. PIERRE LoEWEL, L'Eclair, 3-6-25.
 LE TARRAMAGNOU est un beau livre, un livre fort. où se manifestent lesdons de peintre, de poète, de psychologue, d'observateur, de l'écrivain.
 GEORGES BERGNER, L'Indépendance Luxembourgeoise, 10-6-25.
 C'est un beau roman plein d'enthousiasme, de foi et aussi de scepticisme, âpreet violent comme le pays dans lequel se passe l'action. Comœdia. 8-7-25.
 Poussé par sa sympathie pour les pauvres paysans, étranglés par les forbans del'usure, il a voulu marquer ceux-ci au fer rouge. Et cette sympathie, que l'on sentvraie, lui a fait écrire une œuvre belle et large. Dans LE TARRAMAGNOU,l'écrivain fouaille hommes de proie et politiciens avec violence. Il sait donner lecoup. Voilà une œuvre qui mérite de retenir l'attention.
 HENRY POULAILLE, Le Peuple, 21-7-25.
 Un grand livre. LUCIEN FABRE donne encore une fois la mesure de samaîtrise et il faut le saluer comme un magnifique écrivain. Il faut aussi le lire carLE TARRAMAGNOU mérite l'épigraphe qui décorait Rabevel et qui est tirée dePascal « Il n'y a pas de passion sans excès ». Or, nous avons besoin de nouspassionner. PIERRE Dominique, Le Soir, 31-7-25.L'âme, les mœurs, les intérêts et les passions d'un terroir sont évoqués par unécrivain à la fois abondant, fructueux et sobre qui sait voir et écrire en véritableromancier. LE TARRAMAGNOU est une belle oeuvre peuplée, vivante, circons-tanciée et, cependant, emportée sous l'impulsion énergique et active du récit.
 RAYMOND CLAUZEL, Eve, 9-8-25.
 g£ ACHETEZ CHEZ VOTRE LIBRAIREN. R.F.
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FENÊTRE
 D'une lune poudroyante
 Si nul rideau ne pressent
 A sa blancheur ondoyante
 Même le fantôme absent,
 Plus encor, ni confondueDans le chemin volatil
 Qui la dissipe rendue
 Au sylphe le plus subtil,
 Pas une lampe à la chambreOuverte sur la tiédeur
 D'un dernier jour de septembre
 Et sa nocturne splendeur,
 Ne laisse cette fenêtre,
 Royaume silencieux,
 Sauf elle seule renaître
 De l'apparence des cieux.-
 Ainsi, toute devenue,
 Par un échange si pur,
 La ressemblance ingénue
 D'un vague et suprême azur,
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 Une tardive croisée
 Où va le jardin confus
 Glisser la pointe apaisée
 De ses vestiges touffus,
 Tu doutes si le mirage
 Qu'elle emprunte au firmament
 En recule davantageL'impondérable élément,
 Ou, comme un obscur abîme
 Qui jusqu'à toi descendrait,
 S'il te verse par la cime
 Son crépuscule secret.
 La moindre branche de treille,
 Soit la feuille du figuier,Que ta complaisante oreille
 Peuple d'un bois familier,
 Quelque prestige ou murmure,
 Quelque insensible dessein,
 Que leur diverse ramure
 Semble agiter dans son sein,
 Languissamment déjà prête
 A se gonfler de désir,
 Flotte immobile, et s'arrête
 Au rêve d'un vain soupir,
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 Sans appui ni différence,
 Fût-ce Fespace léger
 Que l'ombreuse transparence
 Incline à lui partager.
 Ether où d'aucun sillageLa trace ne me conduit
 Brise dormante, feuillage
 Qui bois la profonde nuit
 De l'universelle essence,
 Silence, toi qui n'es plusQue l'intime connaissance
 Dévoilée aux seuls élus,
 Sa
 Et le bonheur où le monde
 Repose et goûte sans fin,Comme la mer sur son onde,
 Un équilibre divin
 Est-ce le printemps, l'automne,
 Ou le plus suave été,Qui ce soir vous abandonne
 A votre sérénité
 Sinon plutôt, rassurée
 Contre toute inclinaison,
 L'unique et même duréeD'une immortelle saison,
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 Où l'âme enfin, suspendueAu dialogue muet
 De l'ineffable étendue,
 N'exprime plus de souhait,
 Et, tout à l'heure enfouie
 Dans son mystère charnel,
 Se disperse évanouie
 Jusqu'au gouffre originel ?
 FRANÇOIS-PAUL ALIBERT
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 A Francisco de Cossio.
 « Celui que vous voyez devant vous n'a pas toujoursété l'homme timide et disgracieusement vêtu qui se tait ets'efface au coin de table où vous l'avez relégué. J'ai été roi
 d'un illustre peuple, j'ai été l'amant d'une sultane, j'ai vécules heures les plus étranges et les plus lointaines qu'onpuisse trouver au fond d'une vie d'homme.
 Mes parents. Je ne me rappelle plus grand'chose. Je
 revois une grande pièce presque vide, noire, avec despoutres au plafond. Ma mère est dans un coin, près duberceau de mon petit frère. Un homme entre, enveloppéd'une longue pélerine, la barbe grise, blanche, sale. Il s'as-sied. Il demande à boire. Ma mère pleure. « Allez-vous en,dit-elle. Au nom du ciel, allez-vous en » Je n'ai jamaissu ce que signifiait cette scène.
 Lorsque j'eus douze ans, on me plaça à la ville voisine,chez un maître tonnelier qui battait ses apprentis et lesnourrissait mal. Puis je partis avec deux compagnons.Nous allions de ville en ville. Je me vois marchant tout
 droit dans une grande rue blanche, les yeux fixés sur letonneau qui roulait devant nous, monotone et pesant.Plusieurs années passèrent ainsi.
 Quel coup au cœur la première fois que je vis un portQuel horizon tout à coup s'épanouissait à mes yeuxQuelle fraîcheur subite et vivifiante Ma résolution était
 prise je m'enrôlai à bord du premier voilier venu.Je m'élançai avec toute la confiance et toute l'allégresse
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 de mon âge vers mes camarades, mousses et matelots, versmes chefs qui me paraissaient des hommes rudes et bonscomme certains hommes qu'on voit dans les livres. J'ima-ginais que je serais adopté de suite. Je ne voulus même pasm'apercevoir, les premiers jours, de la froideur et de ladéfiance que l'on me marquait. Et les farces que l'on com-mença à me jouer, je ne manquai pas d'en rire. Je faisaismon devoir, plus que mon devoir, avec un besoin délirantde me donner tout entier, de me sacrifier s'il en était
 besoin. Pourtant, au bout de quelques jours passés enpleinemer sous un ciel perpétuellement vide, dans cemonde hostile, je me pris à avoir peur. L'aspect du navireavait d'ailleurs complètement changé. Il voguait la nuit,tous feux éteints le pilote et le capitaine semblaient tou-jours sur le qui-vive, comme devant un dangér toujoursprésent. L'équipage devenait de plus en plus silencieux etsournois. Je compris alors l'imprudence que j'avais com-mise en m'embarquant sur un navire dont je ne connais-sais pas la destination, dont j'ignorais à quel étrange com-merce il pouvait bien se livrer. Je me repliai sur moi-mêmeet passai mes heures de repos à lire dans un coin des livres deleçons de choses. Un jour, je vis venir trois ou quatre de mescamarades qui, après avoir tenu un long conciliabule, sem-blaient s'être armés à mon sujet d'une résolution définitiveet sombre. Fatigués de me voir si sage, si heureux et siinnocent, ils avaient décidé de se débarrasser de moi. Je mevis empoigné, suspendu dans les airs, et je retombai dansun maigre petit canot, seul, en pleine mer. Le navire, inac-cessible, s'effaça dans le brouillard.
 Je me mis à pleurer de toutes mes forces et à me lamenter
 sur mon horrible situation. Je criai, j'appelai. Devant mesyeux brouillés de larmes, le ciel et la mer disparaissaient. Jemaudis mes bourreaux, j'invoquai Dieu, tous les saints, mamère, mon destin. Je ne sais combien de temps dura ce déses-poir. Enfin je vis que la nuit s'était complètement ferméeàutour de moi. D'innombrables étoiles brillaient, pro-
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 fondes. Je frissonnai, je regardai et tâtai les choses. Lesmisérables, dans un dernier mouvement d'humanité,
 avaient mis dans le canot une couverture et quelquesvivres. Je fis de ces provisions plusieurs parts de façon àles faire durer cinq jours. Un peu d'espoir me revenait. Je
 me confiai au Seigneur et cherchai à m'endormir. Ma vie meparut tout d'un coup la chose la plus simple du monde.Je n'avais qu'à me laisser aller au hasard, sur cette merberceuse et inconnue. Je passerais mes jours à scruter l'ho-rizon, mes nuits à dormir. Et si, au bout des cinq joursque je m'étais fixés, rien n'apparaissait, je n'avais qu'à mejeter à la mer pour m'éviter l'horreur de mourir de faim.Aucun effort ne m'était permis, ma volonté n'avait rien à
 faire dans cette aventure. Il ne me restait plus qu'à courirma chance. C'est ainsi que passèrent deux jours et deuxnuits. La mer, heureusement, était calme. Mon esprit,complètement engourdi, flottait dans un éblouissement
 immobile et solennel. Mais le second jour, je ne sais quelréveil me saisit, m'angoissa éperdument. Je ne pouvaisplus me résoudre au dilemne que je m'étais proposé. Mesvivres s'épuisaient. Le jour terrible approchait, se faisaitréel. Et je hurlai désespérément.
 Je décidai de reculer l'issue fatale en me rationnant
 d'une façon plus rigoureuse. Puisque je ne bougeais pas,je n'avais pas besoin de; prendre grande nourriture. Il mesuffisait de manger quelque bouchée dès que je me sentiraisprès de défaillir. J'ignore combien de temps passa. J'étaisallongé dans ma barque, les yeux fixés sur le flot et le ciel.De temps à autre je me soulevais sur le coude pour inspec-ter les autres horizons. Mes tempes battaient régulièrement,et je me complaisais à les écouter. Lorsque ce battement
 changeait de rythme, devenait trop violent ou, au con-traire, s'amortissait en une sorte de rumeur sourde et con-tinue, et que je sentais mes yeux se voiler, je portais un bis-cuit à mes lèvres et j'avalais une gorgée de rhum. C'étaienten effet la seule boisson et la seule nourriture que l'on
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 m'avait laissées. Et j'examinais le paquet de biscuits et leflacon de rhum qui diminuaient et s'en allaient avec ma vie.
 Il y eut une longue nuit noire, qui s'allongea et que lejour n'arrivait pas à percer. Les flots s'agitèrent. Un ventléger commença à courir sur moi, me pénétrant jusqu'auxos et comme cherchant à me saisir et à m'emporter. « Cettefois, pensai-je, c'est fini.>> Et ce fut ma dernière pensée.J'eus un rêve tumultueux et terrible. Quand j'ouvris lesyeux, je me retrouvai sur des rochers, couvert d'eau et desang. Je gagnai la côte. J'étais sauvé.
 Je marchai sur des rochers, j'atteignis une grande plagerouge. Je vis quelques plantes à formes d'animaux. Unsoleil merveilleux brillait. Il faisait chaud. J'avançai, jepénétrai dans une forêt qui se fit de plus en plus inextri-cable. A l'aspect de la végétation, j'estimai que je devaisêtre en Afrique. C'était exact. Tout à coup je débouchaidans une clairière et me vis entouré de toute une tribu de
 nègres qui dansaient et poussaient des hurlements. En unclin d'oeil je fus ligoté et jeté sur une natte au fond d'une
 paillote obscure. Auprès de moi, accroupi en tailleur, unesorte de sorcier tapait mélancoliquement sur un tambouret ne s'interrompait que pour me verser dans la bouche,avec une cuillère en bois étrangement sculptée, une gorgéed'une pâtée chaude et visqueuse, mais qui, dans l'état d'ina-nition où j'étais, me paraissait le breuvage le plus délicieuxdu monde.
 Un peu de force me revint. « Où suis-je ? demandai-je.Vous êtes, me répondit le sorcier, vous êtes tombé aux
 mains de la tribu la plus illustre et la plus vertueuse quisoit. Nos filles sont sages et nos garçons vaillants. Et
 que va-t-on faire de moi ? Pourquoi suis-je ici, dans cettepaillote obscure, les pieds et poings liés ? C'est, merépondit le sorcier, que l'on va bientôt vous manger. »
 Cette réponse ne me surprit point. L'aspect des sauvagesqui m'avaient captivé était tel que je n'aurais pu m'attendreà une autre éventualité.
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 Quelques jours passèrent. Le sorcier venait me rendrevisite, me jouer du tambour et me mettre de la pâtée dans labouche. Un jour pourtant j'attendis en vain sa visite. J'en-tendais au dehors une vive animation, des cris, des chants.
 Enfin, vers le soir, le sorcier parut. Il paraissait agité et lesflèches qui hérissaient sa chevelure se balançaient tout detravers. « Que se passe-t-il? lui demandai-je. La guerreest déclarée, me répondit-il. Nous allons nous battrecontre une tribu voisine qui est notre ennemie hérédi-taire. Mais je ne doute pas de la victoire. Je vous souhaitebonne chance, lui répondis-jea Pourtant on ne peut jamaisêtre sûr de vaincre. Nous en sommes sûrs » déclara
 le sorcier. Je l'interrogeai plus avant cette confiancen'était basée sur aucun fait réel. Les nègres ont un fondde vanité insupportable et tel qu'ils s'imaginent que,quoi que puisse entreprendre la tribu à laquelle ils appar-
 tiennent, ils ont toutes les raisons de l'entreprendre ettoutes les chances d'y réussir.
 « Eh biennon, lui dis-je. Vous ne devez pas être sûrsdu succès et votre outrecuidance est une chose navrante.
 Au moins avez-vous quelques connaissances de stratégiemilitaire ? Qu'est-ce que c'est, me répondit-il, que lastratégie militaire ? C'est une science qui permet à unearmée d'avoir les assurances qui vous manquent, c'est l'artde vaincre d'une façon méthodique et certaine. » Le sorcier
 parut réfléchir. « Monsieur, finit-il par me dire, si vousconnaissez cette science et cet art, nous nous en remet-tons à vous et vous confions notre destinée. Vous assu-
 rerez le triomphe de nos armes et nous ne vous mange-rons pas. » Il sortit, me laissant le cœur battant d'espoir
 et l'imagination livrée aux plus folles fantaisies, et revintau bout d'un moment, accompagné de deux autres sau-
 vages encore plus laids que lui. On me délia, je parlai à ceshommes, je fis tant que je leur inspirai confiance. Enfin jeme vis libre de mes mouvements, j'étais prêt à vaincre lemonde. On me fit passer les troupes en revue, je les divisai
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 en un centre et deux ailes du haut d'un monticule j'étu-diai le champ de bataille. Le lendemain matin je dirigeaisles opérations. Je fus vainqueur et l'on me nomma roi.
 J'eus dix paillotes, quarante et une femmes, et des flèchesdorées dans les cheveux. Je me fis aimer de mon peuple.Je lui donnai des lois, j'ouvris des écoles, et je m'ennuyai.Au bout d'un an je réunis le conseil et prononçai le dis-cours suivant
 « Mes amis, je n'étais pas venu chez vous pour être roi.Votre choix m'a fort obligé et je vous en suis recon-naissant, mais j'ai des affaires qui m'appellent ailleurs.Chaque homme ici-bas doit être libre de suivre sa route,et je dois vous prier de me laisser repartir. Croyez que jegarderai dans mon cœur le meilleur souvenir des jourspassés auprès de vous. » Mon peuple versa des larmes,mais «e rendit à mes raisons. Néanmoins., avant de me lais-
 ser partir, on me fit cadeau d'un collier de têtes coupées.C'était une chose ignoble, une véritable saleté, mais je nevoulais pas froisser ces braves gens et je me passai le collierautour du cou. Puis je partis..
 En traversant une forêt, j'entendis tout à coup un
 bruit de branches écartées. Une femme, brusquement, sejeta à mes pieds et les arrosa de ses pleurs. Je la relevai, laréconfortai. C'était une jeune et belle négresse. « En quoipuis-je vous servir ? lui demandai-je. Si quelque chose esten mon pouvoir qui vous soit de quelque secours, dites-lemoi. Hélas1 soupira cette infortunée, il n'est rien quipuisse me secourir, car j'ai tout perdu mais je sollicite devotre bonté une dernière et bien triste faveur qu'il vous estpermis de m'accorder. Parlez, lui dis-re. Oh s'é-cria-t-elle, vous êtes le meilleur et le plus noble des étran-
 gers donnez-moi cette tête que vous portez ici. » Et elleme montra une des têtes du collier. « Je vous les donnetoutes m'écriai-je en enlevant mon collier. C'estcelle-ci qu'il me faut Celle-ci.!criait-elle. Sans doute
 la tête d'un être qui vous fut -cher :?. Tenez, tenez.
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